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De plus, les séances de la Société ont toujours êté très nom
breuses, et à peine un des membres a-t-il encore manqua une
seule fois de se rendre à son siege. Les sujets ies plus im-
portants pour l'art et pour l'intérêt de l'humanité, y ont été
traités avec une habileté et un succès bien propres à corman-
der,. sinon le respect, du moins Pattention de ceux que nous

nous plaisons à regarder comme nos maitres, et capables de

2:ous fair chérir la flatteuse espérance qu'avec de tels élé-
ments, le Canada fournira bientdt ses Cooper, ses Dupuytren,
ses Physick. &c.

bans un pays où nous avons tout . créer, et où la popula-
tion est encore en pétit nombre, il est nécessaire que l'opfi-

nion publique se fasse entendre sur toute les institutions qui
naissent dans son sein; et comme la société de Médecine
compte déjà les suffrages de nos concitoyens les plus distin-

gués par leurs lumières nous espérons que quand ses opéra-
tions seront rendues publiques, on aura lieu de se féliciter
d'avoir donné à une entreprise aussi évidemment utile l'appui
que son louable objet devait lui mériter.
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